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avoir, $20,0ir..72, niniil que M. Mnr
C'Iiiiiul l'a adiiilii jnl'Uif^iiio, ilttviiit ^^In-

attrlliiit'c ft tvtic iiiiiiCH» flsc-ulc <1"

IMNS',17. MiiLm iilimliitoim {mh Hitr

rex|)lli'aU(>ii (les «l<'-|M>nMt'»» dt" ri-t

px«'r<'lfi', car la <|uc8tion n UC-Jîl (•{(!

«'(nilMt'c pliiKii'iirN fitlM «Ifvatit cclli'

Ciiniiibre."
yuaiit au wiiriihiH do $'_*'_',S'J<».0.'>, (jue

le Tré.sorli-r appelle le plu» iiii|)<>rtiiiit

du Kouverneiueiit Marcliiiiid, Il ixt

''traiiRe que dans les états niiiiexés

aux expoHi'-s liudgélalres, Il n'y soit

pa» ineiitloiiiié ; c'est un autre chiffre

<Hu l'on y trouve. Je présume que
«•'est ce «urpluH tie J'J'J.M'JO . ( Ci qui avait

valu iV l'aiiclcn trésorier et premier
Uilulstre, dans irie asseiiililée publique

, non loin de C.iiiébec, la iiréseutallou

d.' ce liiiuipiet <!'• -'A ri>ws en l'Iiiunieur

de ces .f'j:t,(HH(.ii( > de suri>lus. Hélas !

M. l'Orateur, Im gloire liiunaliie. Il faut
liieli le dire, n'est pas (]'• longue du-
rée, et les surplus, même de L'.'t.tKlO.iM»,

vivent re (lue vivent les r^ses, l'es-

pace ir\ui matin. (Tour la pliotojrra-

pille du célèlire Itouiiuet, voir le " So-

leil " du 7 septemlire 18!»!>).

Keveiiiuis ft In (luestlon principale,
exposée dans le budget du Tré'.sorl< r,

savoir. (l'Ile «les recettes et des dép<'n-

f'n (Hiur l'aimée 1002-03. Voici com-
iiient il i)ose la question :

" Recettes et dépenses 1902-03

' Maintenant, SI. l'Orateur, perniet-
tez-iious d'ouvrir I s comptes publies
<le la dernière année liuancière et d'en
^yuiMlner le oouti'uu. Us uoU8 dé-

montrent entre autres choses que les

recettes et les dépenses se sont éle-

vées a :

Recettes onlinaires. . . .$4,<>00,772.87

Dépenses ordinaires. . . 4,530,til0.88

Surplus $ l(59,l.''w.tM)

Les dé|ienses extraordi-
naires ont été de. . .$ 0,">,-t4;5.77

1,0 surplus des recettes
ordinaires sur les dé-

penses ordiiuiires et ex-

traordinaires a donc été
de. . . . .... . .$ l()r>.7i'}.22

" Les rec<>ttcs et les dépeiis(>s tot'i-

les a part les subsides de chemins de
fer, celui du Pont de Québec, la cons-
truction du chemin de fer Q. M. O. &

(>. et lea niontanta payéa et reçua pour
lu i-oii\ crHlon de hi delttt se noiiit élevéj*

& :

liecelles *-i,74<!,.'iJ7.y8

l»é|)eni*eH. .... . . 4,70'_V}'-'y.HS

lOxciVIent des re<etti'»*.!f 4:i,7'J>*.10"

\<>lci nialntenaiit ce que J'ai H dire
sur ce silji't : l»;iiis les reeetUM orill-

;alr,'s. Il Inclut la sMinim- de f"S,;r>;i.lt'«.

•'liiiil le nioniaiit piri.'u (suir r<-uib >ur-

seluciil des subveiiliiiiis dt chemins de
fir. Ceci doit former un fonds spé-
cial en vertu di> lu loi et
Il ? peut pas rentrer dans les re-

cettes onlinaires. ,Ie l'ai déJA
(iriiioiitré l'année dfrni(>re. (Voir l(>n

statuts ,-fl Vict. Ch. KS par 12, l.'t et

1 1. amendé par l'acte .").s \'lct. (.'h. tl

pur. 1 et par l'acte 1 Kd. Vlll. Ch.
2 l'.«Mi. Kn ri'tniiii'liant donc cette
somme nous avons puur recettes or-
dinaires 4,ti01,4l'J.ll

I II penses ordinaires. . . .f4,.'J.30,OI(5.8H

Snnilus 100,802..''.;$

Un surplus de biMots

Comment l'Iion. Trésorier a-t-il pu
aiTiver il ce suridiis. Il se churifo
lui-même dans sou discours do uous
l'expliquer lorsi|u'il nous dit que
parmi les principaux services dont les

ri'c(>tti>s ont excé-dé les prévisions, ce-
lui des Terres, Mines et l'écherUft,
a donné $2,')7,lSti.40 de plus (lue la

s(-mme prévue par l'hoii. M. l>uffy ; et
|ilus loin, a la papre S», Il donne le mon-
tJint de la vente de limites û bols dont
Ik! produit se trouve iinprts dans le

revenu du département des Terres et
C" montant est de $.1.52,004..'')8.

.Si n(ms soustrayons cette dernière
somme (Ju chiffre des recettes ordinai-
res, donné ci-dessu.s, sjivoir : $4,(591,-

!M!i.41, nous voyons qu'au lieu d'un
surplus de $lt'.0.S02..">3. nous avons un
déficit de .flitl,202.a''., soit:

Dépenses $4,"«-'ÎO,01fi.8S

Recettes 4,339,414.83

Déficit. $191,202.05

mais le chiffre du prodv.I*- de la vente
est plus considérable. L'Lon Minis-
tre des Terres, Mines et Pêcheries, &
la page 6 de son rapport nous dit


